
DIARIO
DEL GOBIERNO DE CATALUNA Y DE BARCELONA)

'1DEL VIERNES 13 DE SETIEMBRE DE 18 I.
S. Felipa 11,1"<;rtir.

Las Q. H. están
en la Iglesia de PP. Dominicos; se reserva

a las seis de la tarde.

D I A. TEIRMÓMETRO: BARÓMETRO. VIENT. Y ADM6SEERA

á las II de la noc.

1z á las 6 de la mafi.

z á las z de la tard.

grad.
17

20

3 28 p. 3
1.

9 S. O. Sereno.

3 28 3 7 0. Idern.

4 28 3 I S. E. Entrecubierto.

ANTI-PROCLAMATION DE LA JUNTE

QUI EST A BERGA.

Nota. Désiranr que Ic public ne per& point

le fil de la proclamation qui avaic été incerrompue

pour queques ;ours et qui ne fut insétée que

par mor¿eaux ,en ayant forme
, pour ainsi dire,

de duque phrase un article de politique ; nous

avons jugé à propos de l'inserer de nouveau
depuis le comrvieuceincnt jusqu'au N.° douze.

Nous ferons tout ce qui dependra de nous pour

que le reste s'imprime dans le journal de demain

cu d'après demain au plus rard. Nous avons

remis les nos des
notes ajá l'aires datas les pre

cedentes feuilles afin qu'on puisse les revoir

si on
le juge conv.enable.

Voici la proclamation.

C ATAL NS

Votre Gouvernement ,
malgré rant de mal

lacurs
,

n'a point swcombé et ne succombera

pas encore (1). La religion de nos ancétres (a),

la justice de notre cause (3), la liberté de la

panie (4) voilá ce qui au milieu de tant de

dangers l'enflamme
,

le remplic de confiance

lui donne un divin enthousiasme
, et le ma au

niveau
des circonstances (y). S. Exc la junte

stTerieure ne cessera de tendre ses mains vers

le cid; et le Dieu des armées qui riera en

son pouvoir les descins des empires , et qui est

le souverain maitre dc la victoire entenclra nos
ferventes prieres

,
er bánira nos saintes inten-

tions Quelk: doule.ur pour un Gouvernernent

paternel de vous voir chargés des fers de l'escla

ANTI-PROCL AMA DE LA JUNTA quE
SE HALLA EN BERGA.

Nota. 'Deseando
que no se pierda el hilo d.:

la proclama, que se habia interrumpido por
algunos chas, y que solo fue insertada á peda

zos, formando como quien dice de cada cláusu

la
un artículo de política ; hemos creido del co

so insertada de nuevo
desde

su principio
,

has

ta la nota N.° doce. Al mismo tiempo pon
dremos todo nuestro esmero en procurar que lo

que resta entre en el diario de mañana, y en,
el de pasado mañana lo mas largo. Adviértese

que babemos puesto los números que equivalen
á las

notas insertadas ya en los' diarios anterio
res, paraque el público puede recurrir á ellas.
La proclama dice así:

CATALANES.
No ha sucumbido, ni sucumbirá vuestro Go

bierno baxo el
peso de tantas desgracias. (1.) La

augusta Religion de nuestros padres la justi-
cia de nuestra causa (3), la libertad de la Pa

tria .4.)
tan grandes son los objetos que

le infla

man en medio de tantos peligros, y le llenan
de confiamza y de un entusiasmo divino

,
hasta

ponerle á nivel de : las circunstancias (1 ), S. E.
la Junta Superior n".o. cesarh de levantar sus ma
nos al Cielo, y

el
gran Dios de los ex&i\itos,

que tiene en su poder los destinos de los impe
rios, y que es el soberano duefio de las

vic
torias, oirá sus fervientes súplicas y bendecitá can

santas intenciones 16). Que dolor para un Go
bierno paternal oir resonar e: 1mm° de vosorroº
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vg' (7)! Toma vos regards sur les 'efrrayans

débris de ces temples augustes , qui naguére

rétentissatent des sublimes louanges du Seigneur

et où ron adotait Dieu et d'esprit et de emir (8).

Ecoutiz les gétnissetnens de !'inn cente vietge,

livrle I la furcur d'une barbare btutalité

Catalans
, comment pouvez-vous soutenir la

vue
de tant

cd'outraaes
sans vous enliammer d'une

juste vengeance? Aux armes, catalans, aux ar
mes ! Quand toot nous abandonncrait

, Dieu

nous reste , et sa voix les terribles légions de

nos ennemis tomberont ses pieds (ro). Minis•

tres du sanctuaire pourquoi n'emplovez vous
pas votre puissante influence? Pourquoi ne faites

vous point ton= la parole de Dieu pour la

sainte défense de la religion et de la patrie 1.'1?

L'excimple sublime de Mathatias et des Saints

MaLhabées ne vous remplit it pas de zéle pour
la loi ( t

2.) ?

(t z)Matilatias! Les M.ichabées! vouloir abuser

ainsi du texte
des saint's écritures ? QT11(.. effron

terie ,
quelle impudence ! Comment peer-on

compo'ee l'époque présente avez
cene des Ma

chabees! Napoléon a vec Anthiocus! (baile dé

menee ,
quel aveuglement !

Vous qui composcx cette Junte chimétique

de la Province, vous qui aya Lit cate tétné

rairc procl.,mation
, qui que vous sor.z, car vos

noms ne paraissant j.inais sur vos écrits
, sans

doute par la honte que vous inspire le sacrilége

alias que vous fiites des textcs divins, et de la

crédulité des amas taibles écoutez ce que nous
a`lons vous dire et rest: z confondus. Voyons

d'abord
, puisque vous prétendez voti mettre

da pair avec Ls M,chabees
,

quelle ressemblance

trouvi-z vous entre Napoléon et Anthiocus ?

Sara vous qw.ille était la conduite de ce cruel

en )erri do peuple de Dial Les livres sacrés

vous l'apprenclrort ; ouvrez les, ct
lisez le livre

premier des Machabees
,

chapare ser. versets

46 et suivans; et vous serez convaincus
n'existe aucun rapport entre ce Monarqne ct cele

de rEinpereur des français. misit Rex libros

per manus n:4,: ciorum in Jerusalem, et in *pules
civitates judd , ut sequerentur lees gentium

ttrr£ , t probiberent holocausta t sacrificio,

et placationes fieri in templo Dei, et .hita rent
celebran i sabatum et die: solrmnes, et jufsit edi

ficar:* aras , et templa
, et idol a , et inmolar;

carnes 'tallas et pecora cemunia
, et relinqucre

filies incizcsinscisos
, rt coinquinari animas

eorson itt omnibus inmpndis ct abominationibus ;
ita sit obliti.certntur legan et immt: tarent
emites justi.7 cationes ,t)ei ; et VliCUM9lfe non

fc, irent se( unt.; trt ve; b:: zn rejis .fintbiochi

mortrentur. Ce qui vent dire : / e Rol
, pa/ la

voie de su ntnc s, envoya des livres r
feru.,-o

lesn, et
a

toutes les vii/es de 1aJisd6c ; alits qu'on

los hierros de la esclavitud 17)! Volved vuestros
ojos sobre los espantosos escombros de aquellos

augustos templos, en que poco ha resonaban Lis

ma-s sublimes alabanz,.s del Seriar, y se adora
ba 1 Dios en espíritu y verdad (8, Escuchad
los lamentables alaridos de la inocente doncefla
entregada al desenfreno de brutalielad

, y de la
barbarie f.9). Catalanes como podeis sostener
el horrible aspecto de tantos uitrages ,

sin arder

en
deseos de una justa venganza ? A las armas,

catalanes
,

á las
armas. Quando todo falte, nos

queda Dios, a
cuya voz quzdar'an postradas las

mas terribles legioiws del enemigo 1_so. Minis

tros del santuario, ¿como no uuena en vues

tras bocas la palabra de Dios tan santamente
empleada en la gran

defensa de la Religion y
la Patria (1 ? Como el sublime exernolo de
Matatias

, y de los religiosos Macabeos no os
hace arder en zalo de la ley 11

(ti) i
Ntatatias! Los Macabeos! Eso sí

:
no olvidarse de los textos

da la sagrada escri

tura. Mas como hay petulancia y valor para
ello? Como es posible que se quiera compa
rar la época presente con la de los Micabeos
iNapoleon Ion Antioco! ¡Oh trastorno de ideas!
¡Oh ceguedad de los hombres!

Vosotros, los que componeis esa fantástica

Junta clvl Principado
, vosotros que habeis abor

tado esa temeraria proclama
,

seais quienes fue

reis, pues ya no aparece vuestro nombie en los
escritos, sin duda por

el rubor que os causa el
sacrílego abuso que hi-iceis de los textos divinos,

y de la crudelidad de los incautos ; vosotros
seais quienes fuereis

,
oid nuestras reflexIones, y

confundios. Decid primeramente, supwsto que
quereis colocarns en

clase de los Miicabeos ;
¿Qué para ngon hay entre Napoleon y Antioco?

Sabcis lo que hacia aquel futioso enemigo del
pueblo de Dios? La sagrada escritura os lo ma

nifestará. Abrid ese augusto volumen, y leed el
libro primero de los N-lacabeos

,
capíttdo x.

versos. 46 y siguientes. Ved si la conducta de
aquel Monatca tiene Semejanza alguna con la
del Emperalor de los FranwC3. Et misit rex
libros per marzos nunc.: oíum in Jerusalem

, et
in omnes civitates Juda

,
sir sequer,:ntur 'ejes

gentium terne, et prohiberent holocausta Ct sip.
crificia et p/acati 'iones fieri in templo Dei, et
prohiberent cel: brari sabatum et ales solemnes

,
et jussit edi'.cAri aras , et ttmpla, et idoia

, et
inmolan i carnes su'llas

, peto, a comunia

et elinquere pros incircunci: os •
et ceínqu'nari

animas corum in omnibos inmund;; et abomi.

nationibus ;
ít,*i

ut
o! livi: cerrntur 1e-em et

mutarent 071: 71,'S fil5: 11 cae/ones De: et yti-
curaduc non fecissent .s.csoncit\tm verb-f, jj.
Anthiechi mortrent ur. Esto traducido dice ;

embió el rey por manos de los nuncios ;

•



li lo: des gentil:
,

git1071 abolir les hs

locaustes ,
les sacrifices ,et les prières expia

toires faltes dans te temple de Dien. II dé

fendit de célébrer le :loor do sabat
, et autres

fires solennelles ; ii ordonna qu'on eleviit des

arrels , dtt temples et
des ;dales ; qu'on fit

des sacrifices av-c
des vianks in: mondes

;
gardar les nfans sans les circonscire

,
es qu'on

ies bevt parrni les thoses les plus obsdnes et
les plo; détestbles, afin oubliassent la

loi , et changesssent totet ce qui avait été

prescrit par le Seigneur. C'elui qui n'obéirait

point aux orares du Rol Anthrocus,serait poni

de mort.
Celui-lá sera bien borne qui á la premi1re

vie n'apcicevra point la ditférence qu'il y a entre

montre et eelui qu'on pent appeler 1 haute

Y
!C restaurateur do cutre catholique en France;

eeee Junte vienae in tintenaat exciter les

'e rutels renouveller l'exemple des

s'efforce par de detestables

sulheirations
,

dinspirer ui
zcde

pour un cutre auquA Ics armes frart

ue se sont jam is opposées qu'elle cm
sa

fuae,,re influence pour séduire des predi-

S qui ,
sans réflchir comme jis le devraient,

iteront la nation i l'insurrect ion , au earnage

20 meurtre , en un mor a la deqrucriort de la

vitrie , et qui non-sculetnent rofancront en
chaite !a parole de Dien

, mais qui, s'entou

rant de brigands iront eux-ml: nes
les

com

m nder
danS le refuge de leurs moungnes;

cherheá inspirer au peuple une témeraire in
subordination , une optniniátrete insensée

..... .
fasse cnfin tour ce (luz le désespoir lui

suggetera Qt'obtiendra t elk ? la victoire
qu'el delire! de la resistan: e

,
quelle folie !de

chasser les français
,

quelle revItie ! N'est-il

pas encore tempse
de se dérromper ? Les hommes

qui se laisseraient seduire par
les perfides insinua

tions de cate junte réuniraient-ils par hasard

les belles qualites de Marhatias
, ou

celles de

Joseph et ¿'Azadas, rapportées dans le inéme
livre des klacha.bées ? En imitant l'exemple de

ces derniers
,

jis n'obtiendraient pas le métale

resultar qu'avec les autrcs. Mathatias prit les
ar

mes pour se défendre non-seulement comrne
ministre de Dieu

, mais comme Prince ¿'une
illusrre ayant des droits sur le tr¿Ine

Princeps et claras magnus lit heic el-

virare et ornatus et fratribus. Chapirre 1,
verses 17. Cependant tous ceua qui combattaienr

avec lui ne forera point heureux; parmi ceux
qui defendaient la m'eme

cause ,
il y en ¿it de

vainrus er mis en &unte ?arce qu'ils n'avaient

point le cima de combat tie et que taus intentions
n.étaient point saines; tcls furent Joseph et Azadas
qui n'ayant pris les armes pie pour se faire nn nom
souffrirent une horrible défaite. Lisez le mérne

3
libros Jerusalen; y todas la's ciudades de

_luda
, para que siguiesen las leyes de los ,,,ert

tiles ;y prohibiesen los holocaustos y saerifi.clor,

y el que hicieran aplacaciones en
;1 templo del

Selior
, y prohibiesen celebrar el silbado y chas

solemnes
; y mandó edificar altares, y templo;,

e' ídolos
, e inmolar carne de tocino ,y dé ga

nados,
comunes , y dexar los hijos sin circun

cidar
, y contaminar sus almas con todas lat

inmundicias y abominaciones, pirayue olvidasen
la ley , y rondasen todas las justificaciones de
Dios. los que no lo hicieran segun la pala.
bres del Rey .Antioco, que muriesen.

Parece
que ha de ser muy menguado el que

á primera vista no entienda la diferencia que va
de ese monstruo I un héroe que se puede lla

mar á boca llena restaurador, del culto en Fran
ci .

Venga pues esa junta , y ex( ire los Mi: \

tras del altar
, paraque renueven el exernplo

los Macabeos. Fasfuersese
con b:irbaras y dele,

tables exhortaciones inspirar un fanht'ico zelo
de una ley la

que en nada se onoeren las
ar-

mas francesas ; válgase de todo su
.tuneseo intin

xo patea seducir predicadores, que sita

narlo con
la madurez que requieren tan ardu

asuntos
, exciten las

gentes
á la insutreccion

las
armas ,

al deguel!o
, en una palabra á la ruina

del país

, no solo en el púlpito, proi.anando la.

palabra de Dios, sino en los montes capitanean
do iacautos , y patrocinando vandidos
imprimir en el corazon de las

geutes la mas
temeraria insubordinacion

,
la mas insensata ter

quedad..
.

Higa guamo
le sugiera su

dJscspera

do frenesí ...¿ CLUe se conseguirá con rol) e,to
¿ Vencer? i'Oue delirio!

•

Resistir? ¡Que nece,-1 td
¿Cansar los franceses? iQzre sandez! ¿i\l'o es tiempo

ya de desengalíarse.? Acaso los que se
d.:

Iser, lle

var de las furiosas insinuaciones de esa Junta,
reunirian las calidades de Matatias,c) las de Joseph

y Azadas citados en el mismo libro de los Ma,
cabeos? Seguramente que imitando 1 esos últimos,

no lograrian el exIto de los primeros. Mata
as hizo resistencia con

las
armas, porque no

solo era sacerdote, sino tambien Ptín,: ipe geande

y esclarecido con derecho al gobierno dc Israel.
Princeps et ciar us et magnos in hac civitate

et ornatus filiis et fratribus. Cap. a veis. 17:
Mas no todos los que quisieron acudir las

ar

mas fuéron vencedores. Tatnbien hubo quien
defendiendo la misma causa quedase vencido y
derrotado

, por no hacerlo con legítimo dere,
cho , ni con sanas intenciones. Tat los dos arriba
nombrados José

y Azarías
, que habiendo to

mado las
armas para hacerse nombre, sufrieron

un horrible descalabro. Véase el rrismo libro

t .° de los Macabeos cap. y. versos 6 v siguien
tes. Dicen así

: Audiva Josephu; Zacjiaris fi:*

er Azarias princeps virturis res ben,



4
ter.

des Machables
, et 'mis venez dans

le chap: y , versas , 6 et suivans: Audivit
Jo,ebbus Zacharia filius , et Azar:*

as princeps

virtuts res bine gestas ct prdlia qudfacta sont,

ce dix;r : facamus et ipsi nobis nomen ,
ce

CiP731S pugnare adversus genies qgd :n circuir«

nostro sunt. pracepit his qui crant in exer-
eirá sao , et abierunt Jamnjam ; et exhibir

Gor;: ias dc ¿virare
,

ce viri eims obvia?» 1/lis

in pugnan). fugati sunt Jos phus es Az.a7ias

usrmé in .fines judeee ; et ccciderunt illo die

de pa: Julo Israel ad duo miltia viri, et factiz

est fuga magna in populo. Ce qui en flangais

veuc dire: Jorepb ,fils de Zacha.-ias
, et .0<za

rias
,

Prince d'une grande va/cur ,
apprirent

les hautsifaits qui avajent cii lieu pendant la
guerre , et dirent rachons aussi de nous
faire un nom ; allons combattre les gentil' qui

oet
pré.s de notes. lls mirent Lur armée sur

pieder march¿rcnt vers Jamni as. Gargi4s sortit

de la vide
,

et fur ate devant d'eux poor
les

combartre. jeseph et A arias furent chassés

jusqu'aux conlins de la Judée
, et il périt ce

jour- la plus de deux mil/e hommes du ripie
d'Israel

, et le reste fur disperse'.
( 0n continoera. )

g•estai e prell4 qua facta stint, e•t Fa-
- • •

ciamos et ?si noars nomen, ce eamus pugnare
adversos genres qua in circuito; 'rostro sunt.
Le crane ¿Si exereitu sue

, etpracept his qui
abierunt Jamniam. Le exhibit Gorjas de Civi
tare , et viri ejus obvian') idis in pugnara. Etfuetti .cunt Josephus ,et Aznrias usque in fines
Judea : et ceciaerunt tilo die de populo Lirad
ad duo millia viri, et facta est fuga málna
in populo. Esto en castellano equivale t: Oyj
José hijo de Zacarias y Az.aria; príncipe do
valor las hazañas

, y batallas tjue j e hablan
dado, y dixo : Hagárnonos rarnbien nombre no
sotros ,y vamos á ?citar contra los gen_ ii"es

que estan év rededor n'yesero r manda á los
que

Labia en su exército, y marcharon a Jamnias.
Gorl-ias salió de la Ciudad, y les fu6 al 01.
cuentro para pelear. 7* José y _Az.iirías fuéron
abuyentados hasta los cabos de Jadea ; y pere-
ciéron en towel dia mas de dos mil hombres del
putblo de Israel

, y el po.blo ,Ó
Cn gran nt44

nera.

[Se continuarii.)
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NOTICIAS PARTICULARES DE BARCELONA.

AVISO TEATRAL

Precios dc Al-onos y diarios para
las repre

senracions cine se harán en d Teatro de es-

ta Ciudad
,

desde el dia del presente nv2s de

Seziembre hasta el ¡4 del próximo Octubre,
á.tni./os inclwive; sugeros á todo evento.

PRECIOS DIARIOS.

Aposentos baxos y de primer
pilo sin entrada

.
Dos pesetas.

Idem de segundo
.

Peseta y media.

Id,ln de
tercero.. . ..... . .

Una peseta.

Llin: ras sin entrada.
.

Media peseta.

Anfiteatro sin entiada
.

Media peseta.

Fmtlada gonerai..

..... • ..
Media peseta.

Dia d iluminacion todo doble, y los Sefiores
Abo3edos pagarán media peseta de entrada.

ABONOS POR. EL TIEMPO DICHO.

Aposentos baxos y de primer
piso sin entrada

....
Doce pesetas.

Idem de segunlo........ Oc'-o ptas.Idem de tercero . . .
Seis

pesetas.

Lunetas con entrada.
. D'a pesetas.

Anfiteatro con entrada...
..

Diez pesetas.

Entrada sin luneta.
.

Cinco pesetas.

Luneta sin entrada.......
.

Cinco pesetas.

Desde el dia 14
,

del presente mes de once
una por !a n'afina

, y de cinco á seis

pr la
tarde

,
hasta el iy de once 1.

una por la
m

,
estará en la casa Teatro

, para recibirlos
,

sugeto destinado 1
este fin

,
previniendo que

el que no haya acudido dentro el término pre
fixado, perderá la opcion al desfuute de Igs si
tios que anteriormente ocupaba

, sin que pueda

tener motivo de quexa.

Se advierte que no se le rrmitirá la entra-i,

da sin pagar , ni se franqueará la luneta
,

otras personas que
las prescritas por la Superio

ridad.

TEATRO.
La Sociedad dráma.tica Espalda representará hoy El Logrero en un acto, y la familia Indigent

en erro acto, un duo italiano, boleras y aynete.

En la Imprenta del Gobierno de Cataluña, calle dels Escudellers
,

N.11 63.




